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Après avoir annoncé que, depuis la dernière séance, l'Académie a eu le 
regret de perdre l'un de ses membres, M. Guigue, décédé le 8 février, 
à Trévoux, où il s'était retiré depuis quelques mois, M. le Président 
donne lecture d'un discours dans lequel il rappelle à grands traits la 
vie du défunt et l'ensemble de ses travaux. Né à Trévoux le 
16 octobre 1832, M. Guigue fut vraiment le fils de ses œuvres. A 
peine sorti de l'Ecole des Chartes, son nom était déjà connu par son 
savant mémoire sur les Causes de la dépopulation- des Dombes et l'Origine 
de ses étangs. Ce travail fut suivi bientôt de nombreuses monographies, 
parmi lesquelles on remarque surtout son étude sur l'Origine de la signa
ture et de son emploi au Moyen Age, et plus tard, ses Recherches sur Notre-
Dame de Lyon, et l'origine du pont de la Guillotière, et sa savante étude 
sur les Voies antiques du Lyonnais, Forez et ̂ Beaujolais, déterminées par les 
Hôpitaux du Moyen Age. Mais sa Topographie historique du département de 
l'Ain, qu'il publia, en 1873, demeure son oeuvre capitale. A ces travaux 
originaux, M. Guigue a ajouté une longue série de publications de 
documents inédits. L'Obituaire de l'Eglise de Lyon, ceux des églises de 
Saint-Paul et de Saint-Pierre, les deux Cartulaires d'Ainay et le Cartu-
laire Lyonnais, notamment, fourniront toujours des renseignements 
inestimables aux historiens de Lyon et de nos provinces. Aussi sa perte 
sera-t-elle vivement ressentie par tous ceux qui portent un vif intérêt 
à l'étude de notre histoire. — Après cette lecture, conformément aux 
usages de l'Académie, la séance est levée en signe de deuil. 

Séance du îy février 1&89. — Présidence de M. Léon Roux. — A 
l'ouverture de la séance, M. le Président annonce qu'il a le regret de 
faire connaître à la Compagnie que l'état de santé de M. Teissier, 
tombé gravement malade, inspire les plus grandes inquiétudes. L'Aca
démie décide que les membres du Bureau se rendront à son domicile 
pour lui témoigner l'intérêt que la Compagnie prend à son état de 
maladie. — M. Bonnel donne communication d'une lettre par laquelle 
M. Cornu autorise l'Académie à publier, dans ses Mémoires, le discours 
qu'il a prononcé à l'inauguration de la statue d'Ampère. — M. le Pré
sident donne lecture d'une lettre de M. Gaspard Bellin, ancien magistrat, 
annonçant qu'il se porte candidat à une place vacante dans la classe des 
lettres. — M. Beaune communique une étude sur le Contrat de louage, 
extraite d'un travail en cours de publication sur les Contrats dans l'ancien 
droit. Le louage des immeubles fut lent à s'établir, à cause des obstacles 


